INTRODUCTION.

des plus vante's de ces amers nocturnes, sans excepter le fameux
monument de Tile de Pharos, e'tait loin de re'pondre & la hauteur
et au luxe architectural des edifices. De simples foyers de hois ou
de eharhon ine'galement entretenus a Fair libre sur une grille de
fer K, ou des lampes fumeuses renferme'es dans une lanterne vi-
tree ^, tels paraissent avoir ete7 les seuls moyens d'illumination
des phares antiques.

2.   Cette enfance de 1'art s'est prolongee jusqu'a nos jours, mal-
gre' 1'essor que Finvention ou le perfeetionnement de la boussole
avait fait prendre, des le xvc siecle, & la navigation maritime.

En 1776, nos principaux phares etaient encore e'claire's par des
foyers de charbon, et c'est seulement a dater cle 1807 qu'en An-
gieterre les chandelles du phare d'Eddystone, qui signale Fentre'e
de la baie de Plymouth, furent remplacees.par des reVe>beres a
lampe d'Argant.

3.   Parmi les etablissements modernes, ou du moins renouvelds
depuis le moyen age, le phare de Cordouan offre, dans ses nom-
breuses transformations, un sujet d^tude d'autant plus inte'res-
sant qu'elles ont embrasse' la se'rie a pen pres complete des divers
systemes d'eclairage maritime successivement adopt^s jusqu'ici.
Nous croyons done devoir entrer dans quelques details sur cet
e'tablissement jusfcement renomm^, ou fut faite, en 1828, la pre-
miere application des appareils lenticulaires imagines par Augustin
Fresnel.

Le plateau de roches qui forme, h. deux lieues au large de Fern-
bouchure de la Gironde, Fe'cueil si dangereux connu des naviga-

(n) Gomme on le voit assez nettement figurt? sur le bas-relief (Tun tombeau antique de
la villa Borghese, & Rome.

(M Un m^daillon de Faustine jeune, du cabinet de la Bibliotheque impe'riale, pr^sente au
revers une tour de phare surmonte'e d'une lanterne.s sa direc-
